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En 2019, l’OMS classait l’hésitation vaccinale dans les 10 plus grandes menaces pour la
santé publique auxquelles nous devrons faire face. L’hésitation vaccinale est complexe à
analyser, elle repose sur un ensemble de facteurs socioculturels (expérience, convictions),
mais aussi exogènes (information ou désinformation, entourage), qui vont évoluer dans le
temps et influencer le choix, ou non, de se faire vacciner. 

Plusieurs études ont tenté de mesurer l’évolution de l’hésitation vaccinale. L’étude de
Larson (2016), montrait une confiance élevée pour les vaccins sur le continent africain et
en Asie du Sud-est. Cependant, la tendance a évolué avec l’émergence de la Covid-19. En
février 2022, le Directeur du CDC Afrique, John Nkengasong, indiquait d’ailleurs que « le
premier défi du continent n’est plus l’approvisionnement en vaccin, mais les enjeux de
logistique et d’hésitation vaccinale ».

Le contexte de la pandémie de covid-19 a été marqué par certaines spécificités, qui ont
très certainement renforcé cette hésitation (infodémie, enjeux internationaux, variants). 

Pour définir une stratégie de préparation aux futures pandémies, il est nécessaire de
tirer les leçons de ces deux dernières années. Plusieurs pistes de réflexions ont déjà été
évoquées, telles que le renforcement des capacités de production à l’échelle
internationale, la création d’un cadre multilatéral assurant le partage rapide des agents
pathogènes, ou la simplification des procédures décisionnelles en situation d’urgence.

La préparation aux futures pandémies fera l’objet d’un traité international, qui sera au
cœur des discussions de la prochaine session de l’Assemblée Mondiale de la Santé de
l’OMS, du 22 au 28 mai 2022. Le Leem et l’Organisation internationale de la
Francophonie (OIF) qui jouent un rôle majeur aux côtés de l’OMS, proposent une
réflexion sur le sujet en marge de cette soixante-quinzième Assemblée Mondiale.


